
Compte–rendu de désobstruction sur les Costes ; commune de Saint-Victor la Coste 

Lundi 2 août 2021 – Jacques Sanna et Maurice Rouard (photos des 2) 

Avec le dernier compte-rendu un appel à l’aide avait été lancé, pour tenter une désobstruction du petit trou à la 
base des falaises des Costes, auquel Jacques a répondu ; Henri a envoyé un message pour dire qu’il n’était pas 
disponible ; mais vu la dimension des lieux, deux c’était suffisant pour l’aspect technique. 

Rendez-vous à 8h avant la chaleur, à peu près respecté, la fermeture de la route Laudun-Saint Victor a perturbé 
l’itinéraire de Jacques… 

Nous quittons la maison dans l’auto de Jacques, direction les collines par la rue de Pépelin, le chemin de Martiasse 
jusqu’au chemin de Font Manine, qui finit en DFCI. Nous nous garons à la barrière ; nous sommes à l’aplomb de la 
cavité, que nous rejoignons par un sentier balisé puis au « sommet » de celui-ci, droit vers le pied de la falaise en 10 
minutes. 

le bout du 
chemin de Font 
Manine, là où 
il devient piste 
DFCI – on voit 
les Costes au 

fond 

 
 

Enfilant nos combis nous nous succédons dans la cavité, pour récupérer les cailloux, tenter d’élargir le passage 
resserré au-delà duquel ça s’élargit un peu ; nous travaillons une paire d’heures ; la barre à mine permet de déloger 
les cailloux et de les ramener à portée de main ; mais nous devons nous étirer au max et travailler à bout de bras à 
cause du passage étroit qu’il faudrait casser : une perfo et un éclateur suffiraient… 

Il faut forcer pour 
avancer me dit 

Jacques 

 
 

 



Maurice 
ramène un 

caillou ; 
après, on 

change de 
méthode :  

avec les bras 
en avant, on 
fait pelle en 

reculant 
jusqu’à 
pouvoir 

évacuer les 
déblais entre 
les jambes… 

 
 
 

 

  

Un galet cassé témoigne d’un passage 
d’eau, mais il est isolé : un petit 

escargot, Jacques propose de nommer 
cette modeste cavité « la grotte des 

Escargots » 

 
 

Nous avons passé plus de deux heures  à « travailler ; l’aspect du fond après notre intervention, certes encore plein 
de cailloux, semble montrer que cela ne se pince pas ; il faudra revenir avec d’autres moyens, pour dégager les bords 
du rétrécissement qui nous empêche de dégager aisément les cailloux. 

 

Des déblais significatifs ; nous 
avons bien travaillé 

 
 

 

 



 

L’aspect  du fond 
avec le pied de 
biche donnant 
l’échelle, 40 cm 
au plus large, 

 50 cm  de haut, 
le bout du 

conduit  est à peu 
près à 3m de 

l’entrée ; noter la 
mousse en 
plafond 

 
 

Nous replions ; la sortie s’achève sur la terrasse de la maison, à partager un repas préparé par Hélène, merci, en 
compagnie de Patrick Géa, de passage, membre du Spéléo Corbières Minervois  

--- 


